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un problème au niveau de la définition 
de l’origine (point fondamental mal 
défini ou n'existe pas). En conséquence, 
la méconnaissance de la position et de 
l’orientation de l’ellipsoïde dans l’espace 
se répercute sur la qualité des résultats 
(réseau géodésique). D'autre part, les 
moyens de calculs utilisés lors de la 
définition du système Nord Sahara 
1959 étaient, à l'époque, assez rudimen-
taires et les calculs d'ajustement ont été 
exécutés par petits blocs de quelques 
points s'appuyant les uns sur les autres. 
Pour un pays étendu comme l'Algérie, 
ce type d'ajustement peut altérer la 
précision et l’homogénéité du système 
Nord Sahara (problèmes d'échelle 
et d'orientation). Il est rappelé que le 
système NS-59 s’appuie sur un autre 
système plus ancien : le système Voirol 
1875 qui a connu un certain nombre de 
problèmes [Reyt, 1960]. 

En termes de projection UTM, l’Algérie 
est à cheval sur quatre fuseaux (29, 30, 
31 et 32). L’inconvénient de cette projec-
tion, d’une part, est que le système de 
coordonnées est différent pour chaque 
fuseau et d’autre part, l’existence des 

altérations importantes dans les zones 
de jonction entre les fuseaux. 

Afin de remédier à ces problèmes, le 
présent travail s’intéresse à l’exten-
sion de fuseau aux limites du territoire 
national, en vue d’exécuter une compen-
sation globale du réseau géodésique 
primordial en un seul bloc. 
C’est dans cette optique, que s’inscrit 
l’objectif assigné à ce travail et qui 
consiste à élaborer une étude sur trois 
approches d’extension de fuseaux, 
notamment, la projection de Mercator 
Transverse, le passage par la sphère 
de courbure moyenne et la projection 
de Gauss-Krüger. L’aboutissement de 
ce travail a été couronné par la réalisa-
tion d’un programme (TRANMERCAFE) 
d’extension de fuseau, basé sur ces trois 
approches développées, exprimant ainsi 
un nouveau système de coordonnées, 
d’une manière à assurer la meilleure 
précision possible en transformation 
des coordonnées géographiques aux 
coordonnées projection et inversement. 

L’application a concerné un réseau du 
canevas géodésique primordial (réalisé 
par l’IGN) qui est caractérisé par deux 
chaînes parallèles (Nord et Sud). Une 
description succincte des différentes 
méthodes, les résultats de leurs appli-
cations et leurs comparaisons, sont 
abordés et discutés. 

Transformation en fuseau 
étendu 

Le principal inconvénient des formules 
classiques de la projection UTM 
réside dans le calcul des coordonnées 
chaque fois que l’on travaille sur une 
zone qui s’étale sur plusieurs fuseaux, 
car elles sont exprimées dans divers 
systèmes dont chacun correspond à un 
fuseau déterminé. La résolution de ce 

Introduction 

L’Algérie est un pays vaste qui s’étend 
sur une longitude d’amplitude de 18° au 
Nord et de 20° au Sud et d’une latitude 
d’amplitude de 18°. La cartographie de 
notre pays a commencé, par les travaux 
de l’IGN-France, à l’époque coloniale. 
Dès lors des problèmes techniques et 
applicatifs surgirent. D’une cartographie 
expédiée en passant par l’établissement 
des réseaux géodésiques afin de mettre 
en place une cartographie d’état-major, 
jusqu’à l’adoption du système géodé-
sique national Nord Sahara 1959 (NS-59) 
avec la projection UTM, la géodésie et la 
cartographie en Algérie n’ont pas cessé 
d’évoluer. 

Néanmoins, outre sa vétusté, la carac-
térisation d'un tel système géodésique 
(NS-59), issu d’un artifice de calcul 
basé sur deux différentes sources de 
données : un réseau géodésique (1er or- 
dre et 1er ordre complémentaire, Nord 
de l’Algérie) calculé dans le système 
ED50 (European Datum 1950) utilisant 
l’ellipsoïde international et un réseau 
astronomique (sud de l’Algérie), pose 
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Extension de fuseau de la projection 
de Mercator Transverse  

Application au réseau géodésique primordial Algérien

La projection UTM, qui a été adoptée pour habiller le 
système géodésique national Algérien (Nord Sahara 
1959), couvre l’Algérie en quatre fuseaux. Les zones 
de jonction situées entre deux fuseaux, présentent 
un problème pour les applications géodésiques 
(triangulation) ainsi que pour la cartographie à 
grande échelle (travaux locaux), à cause d’altérations 
importantes. A travers cet article, un programme, 
dénommé TRANMERCAFE, a été réalisé pour permettre de projeter l’Algérie en 
un seul fuseau étendu. L’application et la validation de ce programme ont été 
effectuées sur une partie importante du réseau primordial bidimensionnel, 
composé de 239 points, qui s’étale sur la partie Nord de l’Algérie, en adoptant 
trois méthodes : la projection de Mercator Transverse, le passage par la sphère 
de courbure moyenne et la projection de Gauss-Krüger. Les résultats obtenus pour 
chaque méthode et leurs comparaisons sont illustrés et discutés.

 MOTS-CLÉS
Projection UTM, projection 
Gauss-Krüger, projection 
Mercator Transverse, passage 
par sphère à courbure 
moyenne, fuseau étendu, 
passages direct et inverse, 
Nord Sahara 1959 (NS-59). 
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des algorithmes de chaque méthode est 
illustré, dans le mémoire d’ingénieur de 
[Daouadi, 2015].

La projection de GAUSS-KRÜGER 
La projection de Gauss-Krüger (GK) est 
une projection conforme d’un ellipsoïde 
de la terre sur un plan en passant par 
une sphère où l’équateur et le méridien 
central sont une ligne isomorphe et un 
isomètre, respectivement, et dont le 
facteur d’échelle sur le méridien central 
est constant. La projection de GK se 
base sur le principe de la double projec-
tion. La projection de l’ellipsoïde sur la 
sphère, de rayon de courbure moyen, est 
connue sous le nom de la projection de 
Gauss-Schreiber (GS), elle est tangente à 
l’équateur. La deuxième projection est la 

q
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problème revient à unifier le système 
de coordonnées.
L’Algérie est à cheval sur quatre fuseaux 
UTM qui sont de l’Ouest à l’Est 29, 30, 31 
et 32 (cf. figure 1). L’approche consiste à 
l’extension d’un fuseau dont le méridien 
central correspond à 0° en longitude, 
jusqu’aux limites du territoire national 
(-8°, +12°), en utilisant une méthode de 
projection qui permet de couvrir l’Algé-
rie en un seul fuseau en assurant une 
déformation linéaire la plus minimale 
que possible. En d’autres termes, il s’agit 
d’assurer un calcul précis des coordon-
nées entre les passages direct et inverse, 
par l’utilisation de nouvelles formules de 
la représentation UTM.
Dans ce contexte, trois approches 
d’extension de fuseau ont été mises en 
œuvre. Elles se basent sur le principe 
de la projection de Mercator Transverse 
(MT) qui consiste à une double projec-
tions (c’est-à-dire, passer d’un ellipsoïde 
vers une sphère puis vers le plan). 
Ci-après une description succincte de ces 
approches, sans détailler leurs aspects 
théoriques. En annexe, sont explicités 
les algorithmes correspondant à chaque 
méthode. 

n Méthodes du passage  
au fuseau étendu utilisées 
Les méthodes du passage au fuseau 
étendu proposées, sont basées sur 
l’utilisation des nombres complexes 
car elles sont des transformations 
conformes, d’après Riemann en 1851. 
Pour de plus amples détails sur ces 
transformations, il est recommandé de 
se référer au [Levallois, 1970]. Le détail 

projection conforme de cette sphère sur 
le plan, c'est-à-dire de la projection de 
GS vers la projection de GK où l’échelle 
suivant le méridien central est rendue 
constante [Deakin et al., 2010]. 

Cette projection possède un ensemble 
d’équations qui assurent une précision 
du micron près (1μm) en tous endroits, 
dans un intervalle de 30° du méridien 
central. Le cœur de ces équations repose 
sur deux séries qui permettent de déter-
miner la relation entre la latitude rectifiée 
μ et la latitude conforme Φ. La première 
est une latitude sur la sphère de rayon 
rectifié A (rayon de parallèle de même 
circonférence d’une ellipse méridienne), 
la deuxième correspond à celle d’une 
projection conforme de l’ellipsoïde sur 
une sphère.  
L’algorithme de ce programme, réalisé 
par [Karney, 2011], est basé sur le 
principe de la projection de Mercator 
Transverse et qui permet le passage 
direct et inverse vers un fuseau 
étendu. Les formules se basent sur 
des séries de Krüger, [Krüger, 1912], 
poussées jusqu’à l’ordre 8. Il contient 
deux fonctions, figure (2) :
Tranmerc_dir : pour le passage direct 
(l, j) f (X,Y).
Tranmerc_inv : pour le passage inverse 
(X,Y) f (l, j).

Approche de la sphère à courbure 
moyenne (SCM)
Notée SCM, cette approche se base sur 

Figure 1. Fuseaux de la projection UTM de l’Algérie

Figure 2. Organigrammes des passages direct et inverse de l’approche GK.
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où la sphère est tangente à l’équa-
teur. L’algorithme de cette approche a 
été réalisé par IGN (France) en janvier 
1995. La première édition contient un 
ensemble d’algorithmes avec quelques 
applications numériques. 
Le programme développé se base sur 
cet algorithme, il contient deux fonc-
tions, figure 4 :
- �MT_IGN_étendu_dir : pour le passage 

direct (l, j) f (X,Y).
- �MT_IGN_étendu_inv : pour le passage 

inverse (X,Y) f (l, j).

n Programme réalisé 
“TRANMAERCAFE”
Le programme “TRANMERCAFE” 
(ou TRANsverse MERCAtor - Fuseau 
Etendu) a été réalisé sous MATLAB 
version 7.13, au niveau du Département 
de Géodésie Spatiale (CTS/Arzew), 
[Daouadi, 2015]. Il permet d'effectuer 
le passage direct des coordonnées 
géographiques en coordonnées carté-
siennes (projection) et inversement, 
exprimées sur un fuseau étendu. Il 
permet aussi de représenter graphi-
quement les réseaux géodésiques 

le passage par la sphère de courbure 
moyenne. C’est une représentation 
qui conserve le parallèle au point de 
contact de l'ellipsoïde et de la sphère. 
Il a sur l'ellipsoïde la latitude j0 et sur 
la sphère de rayon R, il aura la latitude 
Φ0, qui est donnée par : 

 

Avec :     

Pour plus de détails, consultez [Chirouf, 
1987] et [Levallois, 1970].  

Le programme de la méthode de 
passage par la sphère à courbure 
moyenne est inspiré du mémoire d’in-
génieur d’état réalisé par Mr. Chirouf 
[Juin1987, CNTS]. Il contient deux fonc-
tions, figure (3) :
- �SCM_étendu_dir : pour le passage 

direct (l, j) f (X,Y).
- �SCM_étendu_inv : pour le passage 

inverse (X,Y) f (l, j).

Projection de Transverse Mercator  
de l’IGN [IGN, 1995] 
Elle se base sur la double projection 

bidimensionnels (2D), selon les trois 
approches développées. Ces dernières 
basées essentiellement sur la projec-
tion de Mercator Transverse, trois 
programmes correspondants ont été 
réalisés : MT_IGN_étendu (MT_IGN), 
SCM_étendu (SCM) et Tranmerc 
(GK). Ci-après l’organigramme du 
programme TRANMERCAFE et de ses 
modules (cf. figure 5). 

n Evaluation de la précision  
des approches utilisées 
Prenant les limites de l’Algérie comme 
un jeu d’essai, ci-après la liste des 
points choisis et leur distribution géo-
graphique (cf. figure 6 et tableau 1).

Les points 5, 6, 7 et 8 désignent les 
limites extrêmes (exagérées) du réseau 
géodésique national. 

Le tableau 2 illustre les écarts en coor-
données géographiques, exprimés en 
millimètres, entre les passages direct 
et inverse suivant les trois approches. 
Prenant :

La différence entre les passages direct 
et inverse est nulle pour 10-13 rd.
Notant que le calcul des écarts en coor-
données géographiques exprimés en 
millimètres est donné par :

Avec : Rmoy = 6371 . 106 mm.

n Comparaison entre les résultats 
des approches
L’approche de GK donne un résul-

Point l°  j°

1 -12 38

2 -9 20

3 12 38

4 12 20

5 9 36

6 -3 36

7 9 32

8 -3 32

Figure 3. Organigrammes des passages 
direct et inverse de l’approche SCM.

Tableau 1. Jeu d’essai en coordonnées 
géographiques.



 �

Revue XYZ • N° 155 – 2e trimestre 2018  48

GÉODÉSIE

q le parallèle du point), c'est-à-dire, tant 
que la latitude augmente le facteur 
d’échelle augmente.
L’approche de MT_IGN fournit un 
calcul précis (10-3 mm) en termes de 
différences entre les coordonnées 

tat très fiable, de l’ordre de 10-6 mm 
en termes de différences entre les 
coordonnées géographiques (calcul 
développé et poussé au 8e ordre), 
mais elle possède un facteur d’échelle 
variant en fonction du point (suivant 

géographiques, elle présente des 
formules finies et simples à manipuler.
Pour ces deux approches, on remarque 
qu’elles assurent une grande précision 
de calcul entre les deux passages 
direct et inverse de l’ordre de 10-13 rd, 
en tout point de la région test.
Néanmoins, les résultats obtenus par 
l’approche de SCM présentent des 
différences de calcul significatives 
entre les passages direct et inverse 
pour une amplitude de Δl = 12° de 
part et d’autre du méridien central 
(cas du Sud de l’Algérie). Par contre 
pour une amplitude Δl = 09° de part 
et d’autre du méridien central (cas du 
Nord de l’Algérie), les résultats sont 
satisfaisants de l’ordre du millimètre.
Une comparaison entre les résultats 
des trois approches, selon les limites 
du réseau géodésique national, est 
illustrée suivant le tableau 3. Les 
approches utilisées pour l’extension 
d’un fuseau sont testées et validées par 
le passage direct et inverse pour une 
amplitude maximale Δl = 24° (i.e., 12° 
de part et d’autre du méridien central), 
cela assure une couverture globale de 
l’Algérie.

Notant que les deux approches de 
GK et MT_IGN se basent sur le même 
principe qui est la transformation 
passant par une sphère tangente à 
l’équateur, la différence entre elles est 
la formulation mathématique utilisée. 
Cependant, l’approche de SCM utilise 
une sphère de courbure moyenne. Les 
critères de choix de l’une des appro-
ches sont comme suit :
– �le champ d’application le plus étendu 

(Tableau 2),
– �la variation des écarts en coor-

données géographiques entre le 
passage direct et inverse,

– �la précision du calcul mathématique,
– �la comparaison entre les résultats 

des trois approches (Tableau 3).

D’après l’analyse des résultats obte-
nus, les trois approches fournissent 
une précision satisfaisante pour une 
couverture du Nord de l’Algérie, assu-
rant le millimètre dans le cas le plus 
défavorable (cas de l’approche de 
SCM).
En ce qui concerne la couverture totale 
du pays, les approches GK et MT_IGN 
sont à recommander.

Point  λ° j°
GK MT_IGN SCM

dλ  
(10-6 mm)

dj 
(10-6 mm)

K
dλ  

(10-3 mm)
dj  

(10-3 mm)
dλ 

(mm)
dj 

(mm)

1 -12 38 0.0 0.0 1.0138 -0.6 0.8 1728 1 26

2 -9 20 0.1 0.3 1.0111 -0.1 0.7 258 13

3 12 38 0.0 0.0 1.0138 0.6 0.8 -1728 126

4 12 20 -0.1 0.3 1.0198 0.1 0.7 -1094 71

5 9 36 -0.1 0.0 1.0081 0.4 0.8 -414 23

6 -3 36 0.0 0.0 1.0009 -0.1 0.8 1 0.0

7 9 32 0.3 0.6 1.0090 0.3 0.7 -407 23

8 -3 32 0.0 0.0 1.0010 -0.1 0.8 1 0.0

Tableau 2. Écarts entre les passages direct et inverse des trois approches. Le facteur 
d’échelle K est calculé par l’équation dans l’annexe A4. 

Figure 4. Organigrammes des passages direct et inverse de l’approche MT_IGN. 

Figure 5. Organigramme des principaux modules du programme TRANMERCAFE.
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les meilleures précisions de l’ordre de 
10-3 à 10-7 mm. Par contre, la méthode 
SCM exprime des écarts décimétriques, 
notamment aux points E et F (qui se 
trouvent à l’extrême Est du réseau). 
Cela s’explique par leur éloignement 
du méridien central à 9° de longitude.

Enfin, le tableau 6 donne les écarts 
absolus entre les différentes méthodes. 
D’après les résultats obtenus, les 
approches de GK et MT_IGN sont les 
plus appropriées pour le réseau géodé-
sique primordial. Cependant, il s’avère 
que l’approche GK est celle dont la 
précision de calcul pour le champ 
d’application étendu (cas de l’Algérie) 
est la meilleure. Par conséquent, il est 
à recommander d’exprimer le réseau 
géodésique suivant cette projection.

D’après le tableau 5, qui illustre les 
différences de coordonnées géogra-
phiques (aspect direct et inverse) aux 
points critiques, il est clair que les deux 
méthodes, GK et MT_IGN, donnent 

Application et résultats
L’application et la validation du 
programme TRANMERCAFE ont été 
effectuées sur le réseau primordial 
Algérien, réalisé par l’IGN/France en 
1955. Le réseau disponible contient 
239 points de 1er ordre (cf. figure 7) 
s’étalant sur toute la partie Nord de 
l’Algérie, couvrant ainsi trois fuseaux 
UTM (30, 31 et 32). L’ellipsoïde de réfé-
rence est celui du Clarke 1880 Anglais1. 
Une étude comparative est faite entre 
chaque approche avec elle-même et 
avec les autres approches. Les tableaux 
ci-après donnent les statistiques des 
résultats des différentes méthodes.

Dans le tableau 4, on affiche les statis-
tiques relatives aux différences en 
coordonnées géographiques (expri-
mées en mm), issues de l’aspect direct 
et inverse de chaque méthode. Les 
valeurs maximales des approches GK et 
MT_IGN, ne dépassent pas 10-3  mm. En 
revanche, des valeurs centimétriques, 
voire même décimétriques sont obser-
vées, dans le cas de la méthode SCM.

1 �Les paramètres de l’ellipsoïde de Clarke 
1880 Anglais sont : a = 6378249.145 m et 
1/f = 293.465.

 
SCM MT_IGN GK

 Δλ (mm) Δj (mm) Δλ (mm) Δj (mm) Δ λ (mm) Δj (mm) 

Max 0.8 28.1 5 x 10-4 9.2 x 10-4 4 x 10-7 17 x10-7

Moy -37.2 1 .8 1 x10-4 8.5 x 10-4 -0.1 x 10-7 -1 x10-7

Min -478.8 -17 x x10-7 -1 x 10-4 7.8 x 10-4 -4 x 10-7 -11 x10-7

Tableau 4. Statistiques des différences en coordonnées géographiques exprimées en mm, 
par approche.

Point 
SCM MT_IGN GK

Δ λ (mm) Δj (mm)      Δλ (mm) Δj (mm) Δλ (mm) Δj (mm) 

A 0.7 22 x 10-3 -1 x 10-4 8.8 x 10-4 -4 10-8 -5 x10-7

B 0.3 10. x 10-3 -0.8 x 10-4 8.1 x 10-4 4 10-8 6 x10-7

C -0.5 16 x 10-3 1 x 10-4 9.2 x 10-4 8 10-8 -5 x 10-7

D -1.6 50 x 10-3 1 x 10-4 8.5 x 10-4 0 -5 x 10-7

E -478.8 29.1 5 x 10-4 9.0 x 10-4 4 10-7 6 x10-7

F -322.2 18.0 4 x 10-4 8.4 x 10-4 1 10-7 0

Tableau 5. Différences en coordonnées géographiques exprimées en mm, aux points 
critiques du réseau primordial (cf. figure 7).

SCM - MT_IGN MT_IGN - GK GK - SCM

point l° j° ΔX  
(mm) 

ΔY  
(mm) 

ΔX  
(mm) 

ΔY  
(mm) 

ΔX 
(mm) 

ΔY 
(mm)

5 9 36 414 23 4 x 10-4 8 x 10-4 414 23

6 -3 36 1 8 x 10-4 1 x 10-4 8 x 10-4 1 8 x 10-4

7 9 32 407 23 3 x 10-4 7 x 10-4 407 23

8 -3 32 1 8 x 10-4 1 x 10-4 8 x 10-4 1 0

Tableau 3. Les écarts entre les trois approches exprimés en mm (cas du Nord de 
l’Algérie). Ces écarts sont des différences entre coordonnées issues de deux projections.

Figure 6. Distribution géographique des points tests.
Figure 7. Réseau géodésique primordial national (IGN). Les points en 
triangles sont considérés comme points critiques utilisés dans le test 
des différentes méthodes.
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géodésiques tels que : le module linéaire 
ellipsoïde plan (m) ; correction de réduc-
tion à la corde (dv) et convergence des 
méridiens, pour des applications d’ajus-
tement de réseaux et de cartographie. l
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Conclusion

La présente étude s’insère dans le cadre 
de l’application de la représentation du 
territoire Algérien suivant un seul fuseau 
en gardant une meilleure précision 
possible, en passant des coordonnées 
géographiques aux coordonnées carté-
siennes (projection) et inversement. 
Cela était réalisé par le programme 
TRANMERCAFE.

La méthode de l’extension de fuseau 
permet d’avoir une précision millimé-
trique (±1mm), de part et d’autre du 
méridien central, pour une longitude 
d’amplitude de Δl = 18° (cas de l’Algérie). 
Cette extension a été réalisée par trois 
approches : la projection de Mercator 
Transverse (MT_IGN), le passage par la 
sphère de courbure moyenne (SCM) et 
la projection de Gauss-Krüger (GK).
Les approches de GK et MT_IGN 
fournissent une précision largement 
suffisante de l’ordre de (10-6 mm 
et 10-3  mm) respectivement, entre 
passages direct et inverse, elles sont par 
conséquent à recommander.
Tandis que la 3e approche de SCM 
permet d’atteindre une précision 
décimétrique lorsqu’on s’éloigne du 
méridien central (CΔl = 18°).

L’avantage majeur de l’extension de 
fuseau, c’est qu’il permet la matérialisa-
tion d’un système de référence, comme 
le Nord Sahara 1959, par un système de 
coordonnées unique permettant d’expri-
mer tout le réseau géodésique national 
Algérien, dans un même repère avec un 
gain en précision. Notre étude s’est limi-
tée à la transformation des coordonnées 
géographiques en coordonnées fuseau 
étendu UTM et inversement, il serait 
intéressant de l’étendre, aux calculs 

Point
SCM - MT_IGN MT_IGN – GK SCM - GK

Δ λ (mm) Δj (mm) Δ λ (mm) Δj (mm) Δ λ (mm) Δj (mm)

A 0.712 0.021 1 x 10-4 8.7 x 10-4 0.69 0.021

B 0.28 0.009 7 x 10-5 8.2 x 10-4 0.299 0.009

C 0.53 0.015 1 x 10-4 9.1 x 10-4 0.529 0.015

D 1.57 0.049 1 x 10-4 8.4 x 10-4 1.569 0.049

E 478.76 29.09 4 x 10-4 8.9 x 10-4 478.779 29.089

F 322.19 17.9 3 x 10-4 8.4 x 10-4 322.199 17.9

Tableau 6. Écarts absolus entre les trois approches aux points critiques du réseau primordial.
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ABSTRACT
Key-words: UTM projection, Gauss-
Krüger Projection, Transverse Mercator 
Projection, Passage by sphere with 
mean radius, Extended zone, Direct 
and inverse passages, Nord Sahara 
1959 (NS-59). 

The UTM projection, which was 
adopted as grid projection of the 
Algerian national geodetic System 
(Nord Sahara 1959), covers Algeria by 
four zones. The junction zones located 
between two adjacent zones, present 
a problem in geodetic applications 
(triangulation) also for mapping in 
great scales (local works), caused by 
important alterations. In this paper, 
a program named TRANMERCAFE was 
developed and it permits to project 
Algeria in one extended zone. Both 
application and validation of this 
program were realized on important 
part of the primordial bi-dimensional 
geodetic network, composed of 239 
points covering the northern part 
of Algeria, with adoption of three 
methods: the Transverse Mercator 
Projection, the use of the intermediate 
mean radius sphere, and the 
Gauss-Krüger Projection. The results 
obtained from each method and their 
comparisons are shown and discussed.
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Prix de l’AFT 2018 pour les Jeunes Ingénieurs  
diplômés en Topographie 

Les étudiants des écoles d’ingénieurs sont invités à soumettre au comité de rédaction de la revue XYZ un article portant sur leur 
travail de fin d’études d’ingénieur géomètre-topographe. Les meilleurs articles seront récompensés et publiés dans la revue XYZ.

Un montant global de 2 000 euros est prévu en 2018, pour attribution en 2019.

Conditions de participation
– �être âgé(e) de moins de 26 ans ;
– �joindre l’attestation du diplôme d’ingénieur ;
– �proposer au comité de rédaction de la revue XYZ un article 

de 6 pages au moins en français (environ 4000 mots, avec 
mots clés et un résumé en français et anglais), en vue d’une 
publication dans la revue, rajouter une présentation sommaire 
de son parcours (résumé du curriculum vitae) et suivre les 
consignes aux auteurs qui sont téléchargeables sur le site de 
l’AFT : www.aftopo.org ;

– �soumettre le texte avec une proposition de mise en page (texte 
/ illustrations) sous format PDF et joindre en fichiers attachés 
le texte seul en format modifiable (docx ou équivalent) avec 
les images et illustrations aussi en fichiers séparés intégrables 
(JPG ou équivalent) en résolution de 300 dpi minimum ;

– �l’article doit être proposé et rédigé par le(la) candidat(e) seul(e). 
L’article soumis ne peut pas faire mention de “co-auteurs”. 
Si le candidat souhaite signaler un travail mené en équipe 
dans le cadre d’un projet plus large, il ajoutera une note de 
remerciements introductive ou conclusive de son texte ;

– �certifier que l’article n’a pas été soumis ou publié dans une 
autre revue ;

– �la date limite pour la proposition des articles est le 
31 octobre 2018 (pour les projets présentés dans les 
écoles cette année et les précédentes).

L’adhésion à l’AFT, dont l’abonnement à la revue XYZ, pour 
l’année 2019 sera offerte aux participants.

Comité d’attribution 
Le comité de rédaction de la revue XYZ, assisté du 
conseil de l’association, est chargé de désigner le jury 
d’attribution du Prix de l’AFT et son président. Ce comité 
pourra associer un ou plusieurs représentants d’écoles 
françaises. La qualité du contenu scientifique et de la 
rédaction de l’article sont les critères essentiels retenus.

Publication des résultats
– �les candidat(e)s seront informé(e)s individuellement 

des résultats au plus tard le 31 décembre 2018 ;
– �les résultats du concours seront publiés dans la revue 

XYZ dans l’année suivant la publication des résultats ;
– �le président du jury du prix ou son(sa) représentant(e) 

remettra le ou les prix à l’occasion d’une manifestation 
organisée par l’AFT.

Merci de transmettre votre proposition au président du jury du prix de l’AFT,  
par courriel à l’adresse suivante : prixaft(at)aftopo.org  




